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.740. Lettredu cardinal de ,Qranvelle'~uRoi, écrit~ de ·Rome, le 9mars
la68. Il a re(fules lettres .du Roi;du' 26 décembre,et du 27 janviér. ,-, Il sait
peu de chose des affaires de Flandre. - Le duc 'd'Albe dirige; fort prudemment,
l'administration; ,Ha une grande connaissance de cepays ,'pour y' avoir ·servi
tCT;Opereur 'Charfe&-Quint pendant 'tant d;.années. -,. Gra~velle l'emercie le' Roi
de l'offre"quéS~.M.lui fait" d'écrire a rEmper~ur, ~u~ ,c~ qu'on avoulultlÍ
persuader que le cardinal était l'auteur de l'.em.prisonnement desdeux'comtes;
ilcroit :que, ¡pour ·le moment,. le mieux-est 'de :garder .le .si~ence ..Si, plus tard, iI
en·était b~soin, ilprofiterait ~des intentions hienveillantes :du:Ro-i. .,

.. Liasse'908•.
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759. Leítre :~e 'l'EmpetetÍr au Roi~ ,écrite de Vienne~ 'le2 :rnars ,'1568. ná

reQu, le' 4 .févfier" la" lettredu Roi 'du'2 décembre, et s'est réjouid'y lire
que son intention étaitde procéder avec toute clémence conÚe les auteursdes
troubles' de Flandre; que, d'aill~urs,ce qui s'était fait dans les Pays-Bas ne
l'avaitpoint ~té. pour' cause' de religion, ,maispour manifestedésobéissance et
réhellion; et que toút ce que.!'on disait de contraire'étaitdes calomnies de ses
.ennemis~ - :L"Empereur se montre satisfait:deces explications~et se propose
de les communiquer al'assemblée, qui doit avoir lieu aTreves, de ses conimis­
saires avec les conseillers et députés des six élécteurs. (Tra~. espag. de l'altern.) ,

, '. ,Liasse. 61>8.

egard aux avertissements et, exhortationsqu'illuia 'donnés avec toute sinc~rité

et:afféctioil. -': ·u Tinvite aconsidérer laquelle ;desdeux voies est lameilleure et
, la~ plus' avantageuse ~ 'ou bien d'agirave'cdouceur et bénignite, spécialement
envers les chevallers de la roison d'Or pris etbannis; de gagner ainsi les coours
etvolontés' des vassaux, de contenter tout I'Empire', d'~waiser les troubles, 'de
renverserleEfdesseins.des enneinis, en únmot de se faireairner de tous;oubién
de persévérer daIis l'emploides moyens dé riguéur, qui produiraient des :.résul..

, táts eontrai'res,:et exposeráient~ une multituded'inconvénientsque peu't-etre ón
nepotirrapascmpecher.~ Illui -faitobserver que tous les électeurs de l'Empire
1'0nt supplié d'intercéder aupres du Roi, afin qu'il use de clémence, et que ses

,sujets des Pays-Bas soient traités conformémentaux~onstitutionsdeI'Emp~re,

doIitces provinces fontpartie. (Trad..espag. detaltern.) ,

nI
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.74L Lettre du duc d'ALbemi Roi, en date du 11mars1568. Le duc de
Bavieré lui a envoyé un gentilhomme (1) ,- avec l'instruction. ~qu'il metsous les
yeux du Roi, ainsi qtie la réponsequ'ily a faite. -' 11 croitque cettedémar?he
a été suggérée audue par l'importunité des fugitifs de~ Pays-Bas. -Lecomte
de Meghem lui écrit que leduc de Saxe fait des levées" a ,l'in~tance du prince
d'Orange : il tient pourcertain; quant a lui, qu'aucun des princesdel'Empire
ne ,voudra roinpre avec le Roi, sachant le peu qu'ils y gagneraient.,-.·. 11 ira
bientót a Anvers, et, mettra garnison dans le chateau, qu'il pourvoira aussi, de .
tout le nécessaire, «afiil qu'il devienne la place la plus forte du ..m?nde (2). ;¡)

, Liasse 559.

rati

(1) Ce geIitilliomme s'appelait Augustin Boorngartner. II représentaau duc, verbalement et

par écrit, le 7 février, qu'on faisait,beaucoup de plaintes en AIIemag~e c~ntre sa manier~ de

procéder; que le duc de Baviere ávaii Tespoir qu'il ne sortirait pas des voies de ju~tice, et que la

p~nition se borneraii aquelques-uns du commun peuple. On regardaitIe~ m~sures prises comm~ ,

étant dirigées contre la nouvelle 'religion.

.L~ duc d'Albe répondit que c'étaient précisément les principaux auteurs destroubles'qu'il' fal~

lait chatier, et,quant aI'article (fe la foi, qu'on setrompait, si ron croyait.quec'~taitpourla

cause de la religion qu'avaientlieu lespoursuites; que les prévenus n"étaient'e~ aueune ~aniere
~céusésa cau~e de I~reíigion, 'mais bien pour les ~nioiions et troubles <lu'ils av~ient~~usés. ' .

, , .(2) Para ser la, mas fuel't~ pld~adel mundo. ' '
': (5) Maximilien,comte de Boussu, avait d'abord été 'chargé, 'au moisde niáj' i561, du 'gouver~
nement d'Amsterdam: le i 7 juin.suivant,'lá duehesse de Parme' lui tit expédier lá cornmissicin ,dé
gouverneu'r de HolIande par provision. (Archives du royaume, papiers d'État.)

742. Lettre dti cardinal de'Granvelle ti M. de Boussu, écrite de Rome; le
22 mars 1568. Il avaitét.é déja averti, avantseslettres, dé lacharge'qui lui a
été d~nnée en Hollande (5), et du grand devoir qu'il y a rendu et rend. -11 'est
tres-obligéde l'affeclion que M. de BoUssti continuede lui témoigner. - Il
ne saurait encore dire rien. de certain sur 'son retour aux Pays:-Bas, «me ,sem­
l> hlant (ajoute-t-il). qu'il ne me convi.enn~ de bouge~,· queje, n'y voyeles choses
]) plus cleres, ne fut que S. M. me commandat· aultre chose,'a laquelle,. COIllme
» j'ay tousjours faict, j'obéyray et fort voulentiers, quoy queme pui,sse advenir.»
-S'il est encore aRome, alavenue du pi'otonotaire, frere de ~L de Boussu, il lui

, donnera toute l'assistancequi sera en son pouvoir.-- Il tachera,eomme M~ de
Boussu lui en exprime 'le désir, de le faire entrer ,chez les cardinaux MoroI1; deDI 1\ n

~
1

1
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Trente, ou Farnese; mais, s,eIOl{lui, ce jeune homme serait mieux pour quelque '
"teIÍlps avec les jésuites, qu'il lasuite 'descardinaux'~'C[ lesquelz, empeschez en

])' aultré chose; ne peuventavoir particulier soing 'sur ceulx de leur suytte ~ qui
:D sont pluspour recepvoir le bien ou mal des compaignons qu'ilz hantent par la
]) court, que du m~istre (1). ~ (Fran9.)

. ' Secrétaireries provinciales, registre 11,0 2052, rol. 1,11.

f1DEPHILIPPE 11.:

" 745. Lettre du cardinal de Granvelle au seigneur d'Oosterwyck (2), écrite de
Ro'me, le 22 mars 1D68.II ne peutencore se :résoudre. il serendre aux Pays~

Bas, "« poúr bonnes' considérations. ]) - C'est un gra~d bonheur que~ durant
les troublesde France, on aH eu, dans ces provinces, le ducd~Albe, «' seigneur
]), saige et prudent, et avec 'si bonnes forces.· ,," -" Le 'cardinal'craint la famine
unive.rselle de\<la France, et apres la famine' hi peste. Du reste,. il n'a pas peur
que les Frail~ais, ni les Allemands, fassent grand mal, cette année, aux Pays-Bas.
- On ,lui ;écr'it' que M.de Brederode est m'ort" en deüx jours d'uD:e pleurésie.
Quant a:úx autres fugitifs, il croit qu'on peut leurappliquer le mot de Tite-Live :
vana sine viribus ira. -i Il est tres-reconnaissant de l'affection que lui dénion- .

(1.) Voy: le texte de eelle leltre dan. la Corresponda';"., n0 CLxm. . der ·A ambray Gene al
(2)' Splinter d'Arregom, seigneur'd'Oosterwyck. Ce'personnage est fort peu connu dans l'his-:-

toire. Les relations étroites que le cardinal de Granvelle entretenait avec ,lui m'engagent a repro-,

duire ici Ulíe lettre dont la minute fait partie de nos papi~rs d'État: elle est adressée au seig~eur

d'Üosterwyck par le duc d'Albe, et porte la date du f2 février f572 (f57S, n. st.): ,

« ,'Tres~chier et bien amé, le ~estre de camp don Hernando de Toledo, estant venu icy, HOUS a

» tféclairé les bons 'offices que faictes p~ur le ~ervice duRoy: en quoy ne n'ous a dlct"chose, hor~
J de l'opinion que tousjours avon~ eu de vous. S~ulement vous requérons' n~ voús eIÍnuyer d'e y

Jcontinué, et mesmemellt de faire tons debvoirs et diligences, pour'assÉmtir e't cll.foncer le~ dé­

)) portemens,'desseingz et conduietedes' rebelles' et enneinis, 'tant hors que dedan's les villes qu'iIz

» occupent, et advertir don Fadrique, et moy aussy, 'tous, les jours,de ee que pourrez apprendre.

» Et singuliereme~tdésirons-nousque advisez si ne p~urriez,par quelques bonnes i~teÍIigenées. et
» II:loyens, induyre quelques villes d'Hollande altérées a se réduyre; leur promectant, de nostre

J part, tout tel pardon, pour elles et t~us feurs bourgeois', manans' et 'Jiabitans, qu'ilz s~auriónt

J dem~nder; lequel ainsy par vous a elles promis, en nostre noni et de nostre part, nous proIil~~':'
JI tons a vous, en parole de prince,de Ieur observer inviolablement, et sans aulcune contravention

» ny faulte. Vous feriés en cela: ring' 'notable el: aggréable: 'service aSa Majesté ;et ung, bien sin­

» gulier plaisir anouS, que ne'faúldrións recogno~stre envers vous. A' tant, etc. »

nI
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trent M. de Boussu et le duc Éric de Brunswick; il a toujours 'connu le premie..
«plus saige et meur que ne portoitson éage. » Il a appris ayec un grand plaisir

que la duehesse de Parme lui avait donné la vénerie de Hollande (1). (Fran9.)
Secrétaireries provinciales, registre no 2532, fol. 108 yO. ",

744. Lettre du cardinal de Granvelle dl'avocat messire GuiLlaume de
Veen, écrite de Rome, le 22 mars1568. Il regrette, autant que s'il y était pré­
sent, les dommages que souffrent l~s P~ys-Bas. - On n'a ,voulu le croire,
quand, prévoyant ce qui arrive, il priait ceux qui avaient du crédit de preridre
un autre chemin ponr la eonservation des libertés nationales. - IIYa une chose
,qu'il désire singulierement : e'est que, par u'n pardon général, 011 rassure la Inul­
titude,'« eraingnantqu'a faulte 'de ce, ou 'se différant trop longuement,lepays
,}) ne se dépeuple, etc. (2). }) (Fran9.) "1' , ,

Secrétaireries provinciales, registre nO 2532, fol. f 09•.

745. Lettrede don Pedro de Toledlf au Roi, écrite de Getaria, le 27 mar$
t568. Illui donne avis de son arrivée en ce portavee le eomte de Buren.

Liasse 538.

746. Lettre du Roi au duc d'Albe, écrite de Madrid, le 51 nwrs 1ñ68.
Il fera continuer les études du comte de Buren.a Alcala, elordonnera qu'on le
traite bien, afin de l'affeetionner ason serviee.. ,.-..Le président Viglius lui a
demandé son congé, par l'intermédiaire d'Hopperus : la 'longue expérienee que

iglius ades affaires du pays faít désirerau Roi qu'il eontinue de servir; ledue
d'Albe ne négligera doncrien pou!' l'yengageI'.-« L'Empereur, mon frere, les
}) dues de Baviere etdeLorraine, la duchesse de Lorraine et la duehesse veuve
}) m'ont éerit plusieurs fois, et d'une maniere pressante, en fayeur des eomtes
J) d'Egrnont el de Hornes. Je ne leurai pas répondu, non plus qu'a d'autre~

», chevaliers de la Toison,quim'out de meme écritet supplié ~vee instance,
l>pour qu'il fut procédé en cette affaireconformément aux 8tatuts de l'ordre.
}) le vousprie et charge de hater , autaIit que possible, le proceso Moyennant
i> cela, et en déclarant en son temps les justes causes de ce qui se sera fait,

, , ,

}) tout le monde s'apaisera. })
Liasse 537.'

(t)Voy. le texte decettelettredansla Correspondance, n° CLXIV.
(2) Voy. le tene de cette lettre daos JaCorrespondance, nO CLIV.

_.
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747. Longue lettre du'Roiau duc d'Albe, écrite de Madrid, le 51 mat·s
'1568. Elle eoneerne réreetion des nouveaux éveehés. - Le Roí envoie an due
une relation de ce qui a été fait jusqu'alors touehant eette affaire, et lui faít
connaitre ses intentions sur la suite ay donner. --- I:e due fera mettre le cardinal
de Granvelle ,en possessionde. tous les Ii~ux assignés primitivement a son
areheveeh~. - D'apres 'l'arrang~ment concIu par les prélats de Erabant ayec
madame de Parme (1), le R?i a nommé un abbéd'Afflighem ;mais, celui-cí
n'ayantpas été confirmé par le pape', le Roi le regarde comme un intrus; il
désire que .le duc examine les moyens de le .déposséder, afin d'annexer ladite
abbaye ausiége archiép!scopal de Malines. - Le duc fera mettre en possess~on

de l'éveché de Gand le.~octeur Cornelius Jansenius, puisqu'il a maintenant· ses
bulleS. --- Uavisera aux ínoyéns d'évincer le prélat qui a été nommé al'ahhaye
de Tongerloo·, et qui· n'a pas été non.· plus confirmé' par S. S., afin d'annexer
cette 'abbaye ~ l'éveché de' Bois-l\3-Duc, dont le titulaire, le docteur FranQois
Sonníus, n'a jusqu}~ présent joui d'aucuns revenus. - Guillaun1e de Poitiers,
archidiacre de la Campine eJ.l Brabant, qui dépendait de l'éveché de Liége, a
refusé le siége.épiscopalde Saint-Omer,auquel le Roil'a\Tait nommé; le due
lui offrira I'éveché de Bruges,a conQition de ,remettre entre lesmains du Roí
son archidiaeonat,qui doit etre annexé·al'éveché de Bois-le-DQ.c..~Au eas qu'íl
refuse le siége de Bruges, le Roí y Ilomtne Remy Druitius, prévót de Notre­
Dame en la memeville, auquel il avaitdestiné l'évéehé de. Leeuwaerden.Le duc
Cera annexer ala mense épiscopale de Bruges la prévót~ de Saint-Donat et rab..
bay~ de D6est. - Il offrira l'éveché d'Anvers aRithovius, qui oecupe.le siége.
d'Ypres, et ille mettra en possession de l'abbaye de Saint-Bernard.-U prendra
les mesures nécessaires pour que GuillaumeLindanus, ex-doyende la Haye.et
ex-inquisiteur en Hollande, que le Roí a nommé al'éV8Ché de 'Ruremonde, et·
que jusqu'ici ceux de Gueld~e, et meme la vill~ de Ruremonde, ~'ont pas voulu
admettre, soit instaUé. -,- Il fera' dememe, al'égard de l'éveehé.' de Groningue;
auquel a été nommé ·N. Knyff; religieux de l'ordre' de Saint";FranQois.~Il yerra
c~ qu'ily a a' faire afio que N. ~Iahusius~ aussi ex-religieux de Saint-FranQois~

qui a été nommé a l'éveché de Deventer;' aille gouverner eette église. - Quant
aux autres évechés, le Roi ne preserit aucunemesure nouvelle. -. Il terminei,en

11T·

(1) Voy. le tome 1, p. CIV.
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749'.'Lettre du Roi au cardinal d~ Granvelle,écrite de Madrid,'leil avril
1568. Il répond a. une l.ettre du cardinal', du 10 février, el l'informe qu'il a
nommé lieutenant général'de la lner le grand ~omm.andeur de Casti~le (2).

Liasse 90S.

(1) Voy. le texte de cette lettre dans la Correspondance, n° CLX~J.

(2) Don Luis de Requesens y ,;úñiga.
OOMro~~ t,

748. Lettre du cardinal eje Granvelle au se'igneur Afichel Mariage,dit Bar­
basan, ex-maréchal des logis de ~ la duchesse de' Parme', écrite de Rome, le
7avri11568. '({ Madame'de Parmé estpiétia arrivée aPlaisance, oii ron luya
1> faict honneur, et aussy aMilan~ etpar auItreslieux OU elle estpassée; mais
»l'00' né stiauroit jamáis, faire tant que sont ses mérites.»

Secrétaireries provinciales, registre nO 2532, fol. t i5 vo.

750. Lettre du Roi au duc d'Albe, écrite de hladrid'; le i2 avril i568.
Il espere que l'affairedu chatoi (5) sera achevée 3"yant l'arrivée de cette dépéche:
ildésire' en recevoir bientot l'avis. ":-Quelquéfondement qu'ait la nouvelle,
donnee par lecornte de Meghem, d'une levée de gens ele guerre 'par le duc de
Saxe, le Roi ne s'en inquiete pas, persmidé qu'au hesoin le dUcsaur~ garder et
défendre .les Pays-Bas aussi bien qu'ille pUlsse désirer. - La réponse que le
duc a faite' au message du due de Bavi~re n'aurait pu etre meilleure.·- L'Eni~

pereur lui a éerit dE;} sa main et lui a 'envoyé Dietriehstein, pour lui faireles
memes représentations : il a répondu' que, quand·},Empereur saurait dé quelle
maniere il est proeédé eontre' les seigneurs, il jugerait qu'on ne pouvait agir
autrement. - Le Roí a·vu les deux'hrefs' apportés'par frere Angel de Aversa':
le due a tres-hien fait de l'einpecher de s'en servir, prineipalement deeelui sur'
l'inquisition, qui aurait pu, dans les eonjonetures présentes, troubler 'tOllÍes les
affaires. 11 convient done que ee freré use seulement' de la eommission, q~elui
a donnée son général; de visiter les monasteres de son ordre. - Toutes les dis~

positions qué le duca prises pour le voyage du comte de Buren .ontété des plus

demandant'au duc des renseignements sur diversreligieux et théologiens.quilui
ont été signalés pour leur mérite et leur doctrine (i)., " "

,Liasse 537.
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7al. Léttre dtt Roi au duc d'Albe, ~crite 'de Madrid; le 12 avril1568. Don
Pedro de Castille' a fait voir au comte de,Buren 'la lett,re que le Roí lui aécrite :
ce jeune seigneur s'en est m'ontré contento'.::-Le ROl chargele duc 'de pourvoir
ace que les 5,000 du~ats de rente qu'il a dit qu;avait le comte, soieni fournis
aMadrid.

ra ' Genera
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(t) Voy. le tome 1, p. CIV.

Liasse ñ37.

prudentes: ce, jeune homme, continuera ,ses études a Alcala ; iI Y sera traité
:convenablement, et' nóncommeprisonnier. :-',,' n envoieau' duc divers avertisse':'
ments ,de .fray Lórencio de Villavicencio~' afin qu'il y'ait, tel égard que de raison.
-':.Simon' Renard, 'détenu depuis phisieurs a'nnées aMadrid" demande qu'illui
80it faitjustice : commecelaest raisonnable, le Roí désire que leduc lui dise s'il
:y a descharges cóntrece prisonnier. ' ":, ,: " "

Liasse ñ37•
.... ' ... "

- 752~ Lettre du Roi au duc d'Albe, écrite de Madrid, le 12 avril 1a68.
---Il~épond en frán<;ais ace que le duc'lui a'ecrit, darisla'memelangue~les22,

derniér' février 'et '1 er mars, sur' le 'fait des noitveaux évechés; mais il a réservé
quelques' particui~rités qu'il lUI fait conilaitre iei, pour lui déclarer, mi~ux sa
voloIÍté acet égárd: -",Le cardinal de Granvelle"doit, etre misen posses'siond'e
'tous leslieuxressortissants' ason, arche~eché, ai~ i que Sonnius en ce qui
concerne l'éveché de Bois-le-Duc. - L'union des ~bbayes de Sáint-Bernard, dé
"Tóngerloo etd'Afllighem aux siéges épiscópauxdont ellesont été destinéesaformer
la:'dotatión; sera effectuée, 'nonobstant le consentement 'donDé précédemment
par le Roi ida'suppression de l'éveché d'Anvers, puisqu'ila révoqué ce consen­
tement, en nommant Rithovius audit siége. -'- Quant a'}'acte que le Roi a
,signé (1), il approuve l'expédient que propose le duc, et qui consisteaen faire
coptredir~ l'exécution par le pape; mais, acet égard, leduc agira comme de lui­
,meme; eten écrira al'a~bassadeur aRome, don Juan de <;úñiga, ainsi qu'aux
ca~dinaux de' Granvelle et. Pacheco. - Ce moyen lui parait préférable au
second expédient proposé, et d'apres lequel l'incorporation desdites ahbayes
aurait eu lieu seulement jusqu'a 'ce que les:'évéchés eus's~nt été pourvus d'une

, 'dot compétente en' fruits de la terre~ ,-" 111e préfereaussi acelui qu'a suggéré



. .

. 754. Lettre du duc d'Albe au Roi, écrite de Bruxelles, le 15 avril1568~

Alors n~eme que la sentence contre les seigneurs arretés' elit pu etre:reIidue
avant le jour de Paques (4), il ne'croitpas que la semaitie sáinte fli~un'é époque

.. ;', ~ ~ ;. ': ' J ¡

(i) Voy.letexte de cette lettrerlans la C~rresponda~ce" nQ.CLXVIl..
. (2) C'est-a-dire au 'présidfnit du·.conscil :de CastiUe, l~ cardinal d'Espinosá.· V~y. 'i~ tom~ Í.
p~ UX-LXII. : '. ':, . ".,' . .. ' .: ,:, . '. :"".: ' .. ,'.'. :.<i.'" ,>'.. ' .

(3) C'est la Continuation du besoigné au conseil des troubles, indiquée sous le n° 7t6, p. 6.
(4) Paques tomba, en i568, au t8 avril. I •

erar

Liasse ~57.
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Hopperus, ~l savoir.: que leséveques eux-memes fussent les abbés., ......... Le Roi
trouve bien, du reste, comme l'écrit le 'duc, 'que ceux qui tiennent les abbayes
en soient .faits prévóts, pour en administrer·les biens,ainsi ·.que ·les príeurs
gouvernent les religieux. ·-·Si l'évequede Gand pouvait, selon l'avis du duc;
avoir 'en commende rabbaye de Saint-Pierre,' en attendant que la dotde son
église vienne avaquer, ce serait une tres-bonne chos~: mais le Roí douteque lE)
pape y veuiUe cOnsentir. - Les éveques de Ruremonde, de Leeuwaerden, de
Deventer et de Gron,ingue. ayant ~e.quois'e~tretenir, au moyen des pensions
qui leur ~nt été assignées,dans le 'principe, .su~ l~s évechés de Pa~pelune,et ~e
Palencia, le Roiveutqu'ils soient lni~ immédiatement enpossession deleurs
siéges (1).

755. Lettr'e du duc d'Albe au Roi, écrite de Bruxelles, le 15 (wril 1568.
Ilenvoie au président(2) une relation sommaire del'état des prQces dessei­
gneurs arretés et des.absents (5). -" Il regretteheaucoup que -la conclusio~.s'en

fasse si longtemps attenclre; maisillui' est impossible d'aller pl':ls vite, ,voulant ~
p'0ur la justification du Roi devant le monde entier, qu~ le.s termes' o~dinair~s .
de la justice soientobserv~s~ ,- 11 espere que, avant l~ fin. du'mois: to~t.:s~ra
achevé. -. Suivant les ordr~s du Roi, il a chargé Adrien,chantre d~ S.,.M.?.d~

chercher par tout le paysles hu~t enfants de chreur; et, quand ~elui~~iJ~s ,a~r~

trouvés, iI les enverra en Espagne. ~Ila été traité avec, Nicolas Nicolal, gre.ffi,er
de la Toison d'Or,qui s'est expatrié,.pourque, moyennal;1t~ 1,~OO fl., il remette,

" . . ,...,' , . . . .. ' , ~..

entre les mains du secrétaire Courtewille, et sa charge, et les papi~~s qll'~ldéten~it;.

Liasse ñ59..
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(f.) Y como el dicho Schetze$ el:que. menea' aquí,t.odos los ne9.0ciosj u'el. CabrQR en quien, adQran..~
,.' . I .•

convenable pour la prononcer; mais cela n'a pasété possible, acause du défaut,
00 sont rest~s les accusés.,deprodui~e leurdéfense. -" Apres Paques, il est
décidé a passer outre.. -,,: Du reste, iI réserve les sentencescontre les absents,
p'()ur les.prononcer'toutes le memejour.,-"Le jour des Cendres,il afaitarreter,
sur tous les pointsdu pays, les saccageurs d'églises, les ministres consistoriaQ)(
et ceux qui oot pris: les armes contre le. Roi: pres de 500 ont été pris..; Il a
órdonné qu'il en soit fait justice"conformément aux. placards. - Il a envoyé des
cornmissairespartout,pour rechercher les auteurs· des troubles.. - Il se pro...
pose de faire prendre quelques particuliers', parmi les plus coupableset les
plus riches,pour les forcer a'en venir aune compos~tion péc~niaire : car il serait
impossible de jristicier tous ceux,qui ont.offensé: Dieu et leRai. - D'apres, ses
calculs~ le 'nombredes exécutions quivont avoir lieu, par suite des arrestatiolls

.d~ jour des Cendres el de celles: qui se feront ,apres Paques, dépassera800 tetes..
~ Du reste'~ il nadmettra a:composition aucuri des hommes qui se sont le:
plus compromiso.. -, En mema temps, il c?mmericera aprocé.der contre les viRes
qui ont délinqué. -'. Ainsi qu'il l'a éeritau Roi, il a déja traité, avec Berlay--:
mont,Noircarmes, Viglius, le trésorier Scheti. et les deux commis, des finances"
des moyeils de pourvoir aux hesoinsdu trésor.Schetzayantduse rendrcaAnvers,
cet' objet en a été retardé, paree que c'est lui qui mene id toutes ces' aífaires, et
qu':il, est le dieu par lequel ils jurent. (1).·- Il a été. décidé de payer les trois
millions dus aux gens de guerre, a l'aide de la loterie, dont le dúe a changéles
conditions. '-' Pour acquitter les lettres des reeeveurs, qui s'élevent aussia trois
millions, on, a songé a, imposer un, pour cent sur tous .les hiens, meubles et
~m.ineUhles.,Viglius 'ayant sur ce point proposé un scrupulc de conscience, le
ciüc'a ordonné que deslettré'sse ré~nissent'avec fray 'Alonso de Contreras,
éñ.' p~ésence d·u. chef-présidmlt, pour en délibéreÍ'. ~ Toutéela ~e suffisait paso.
Le d~c a déólaré qu~il faUait. que le Roi eút: aux Pays-Bas des' rev~nllsordinaires
áú 'moyen desquels' i1 put,. non~seuleineÍlt payer les dépenses qu'il y faisait, mais.
aussi mettra dans ses eoffres une réserve, pour s'en servir dans les cas, de néees­
sité; que, sans cela, ces provinces ne pouvaient se soutenir. Tous ont r€:connu

, qu'il disait laverité; mais' aueun n"a "voulu entend:re parle!" d'un revenu perpé­
tuel, p~ree qu'ils tien~ent pour impossible que les états y consentent. Il leur a
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,7ñ5. Relation,' faite par le secrétaire Berty, le 17 avril'1ñ68, 'de la, missión-,
dont le duc d'Albe l'avait chargé aupres de l'éveqúe de Liége. ~'objeide ceÚe
mission était d'obtenir de 1;éveque qu'il tit arreter le seigrieur de Risoir i

, ~equel

devait se trouver en son pays,; et qu'~l n'y, donnat 'pas' asile,' áux,fugÍtifs'et'
condamnés,des, Pays-Bas. - Gérardde'Groesbeck accédaaux ~ésirsdu duc'(2).'
(Fran9.) . :,,:

Liasse 538~ :,

- (1) Voy. le texte de cette lettre daos la Correspondance, n° CLXVIII.
(2) Voy.'le texte de cette relatiori daos la CorreSpOndllnCe, n° CLXIX.

répliqué que, sans la perpétuité,.le Roi, pour ladéfense du pays, étaita lal,Ilerci
des bourgeois du troisieme membre'deBruxe1leset .du quatrieme membre de
Louvain; qu'il.n'était pas ainsi.leur seigneur; .mais leur,sujet; qu'~n'outre'"

chaque fois qu'ils accordaientuné aide, ils y,mettaient de te1les conditions~ qu'il
n~ restait plus au Roí ni gouveróement ni justice, pour, chatierles coupables;
que e'étaient la deux ínconvénients énormes, auxquels il était indispensable de
pourvoir pour l'avenir. Quanta lacrainte d'unrejet par les états,illeura"dit
qu'ils ne devaien't pass'en préoccuper;' qu'ilen faisait son affaire. Alors il a mis'

, en avant,apres en etre convenu avec Noircarmes, les alcabalas (1 Oe et 20edenier) ,
d'Espagne. -' 11" rend compte au Roi de l'opposition qu'a soulevée le projét
d'établir cet impot, des discussions qu'il a eues avec les membÍ'esduconseil;
des, raisons qu'illeur a données, pour'leur' fairepartager son avis. -,.Rien' n'est
encore terminé; s'il parvient aré,-!ssir, ce sera un grand 'service qu'il aurarendu
an Roi. - 11 se pIaint de n'avoir personne'pour,l'aider, dans ces rriatieres : car ~es

mini~tres avec 'lesquels ildoit les traiter, lui suscitent des difficultés 'de. torit
genre. -' Pour les affaires qui concernent les rebelles el les hérétiques; iln'y'a
que Juan de Vargas qui lui prete un concours.utile. Le conseil des troubIes non­
seulement ne le seconde, pas, mais il l'entrave' .de le1le maniere, qu'il a plus a
faire avecluiqu"avec •les délinquants. De leur' coté, les commissaires qu'il a
envoyés dans les provinces, s'efforcent plus a cacher qu'a découvi'ir les coupa~

.bIes, etc. (i)~ " ' " ,
, Liasse 539. ;.
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